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 NO 141 5 Juin 2015 

 Mesdames et Messieurs les présidents de section et adhérents d’Appel Détresse, 

 Sœurs, Pères, Religieux, nos correspondants dans les pays 

 

 Chers amis,  

L’assemblée générale du 21 Mars dernier est déjà loin. Elle a été un moment de partage 
convivial où chacun a été heureux de se retrouver. C’est une occasion de se ressourcer et de 
raviver les motivations. Notre petit regret est la faible participation : 10 sections sur 18 étaient 
représentées, un peu plus d’une cinquantaine de personnes, soit légèrement plus de 5 % par 
rapport au nombre des adhérents. La distance est évidemment un inconvénient que nous 
comprenons. L’assemblée générale est moment où la vitalité et la volonté de réaffirmer sa 
raison d’être au service des plus démunis doivent se manifester avec éclat, c’est mieux de le 
faire devant un public un peu plus nombreux, prêt à s’impliquer. 

 
Le témoignage des jeunes et des directeurs du lycée de Bain de Bretagne qui ont fait un 
séjour à Madagascar du 8 au 29 Janvier chez les pères Spiritains et chez Sœur Odette 

Trois jeunes filles et leurs deux directeurs sont venus apporter leur témoignage. Ils nous 
ont dit que les destinations conseillées par Appel Adresse étaient de « bonnes adresses » qui 
leur ont permis de vivre des expériences tout à fait enrichissantes auprès de la population 
malgache.  

Leur insertion dans quelques structures médicales –dispensaire, hôpital- leur a fait 
approcher de très près les conditions difficiles dans lesquelles vivent les familles. En janvier, un 
certain nombre de malgaches vivaient les pieds dans l’eau et bien sûr les pansements ne 
résistaient pas très longtemps. Ces jeunes ont vu le manque d’équipements, y compris pour des 
soins courants et ils ont dû improviser pour faire avec les moyens du bord. Ils ont participé à des 
vaccinations, fait de la prévention – éducation (se laver les dents, mettre des chaussures, 
surtout pour faire du sport), ils ont aussi joué avec des plus petits, participé à des matches de 
foot avec des plus grands, donné quelques cours de français… Ils ont même participé à une 
« maraude » qui leur a permis de vivre un instant parmi les jeunes qui traînent dans la rue.  

Ils ont apprécié l’accueil très convivial qui leur a été réservé tant par nos correspondants 
religieux que par les jeunes et enfants avec lesquels ils ont été en contact. Ils ont senti que les 
conditions de vie très difficiles n’empêchent pas les gens pauvres d’avoir le sourire. Un rendez-
vous a été pris pour un nouveau séjour avec d’autres jeunes du 28 Octobre au 26 Novembre 
prochain.  

Point de vue intéressant, ils sont aussi venus nous dire qu’Appel Détresse était connue  
et appréciée dans les quartiers qu’ils ont fréquentés. Ce que nous faisons pour les malgaches 
est jugé essentiel et est attendu pour l’amélioration de leur vie courante.  

 
Le bilan des sections 

Le bilan des activités des sections a fait apparaître quelques chiffres intéressants. La 
fabrication des couvertures à partir de carrés de laine continue à progresser. Nous en sommes à 
1.865 en 2014. C’est le résultat d’une mobilisation formidable : beaucoup de personnes 
s’adonnent au tricot, l’assemblage des carrés de laine pour confectionner les couvertures est lui 
aussi consommateur de beaucoup de temps. Au total, ce sont quelques dizaines de milliers de 
carrés de laine, des centaines d’heures qui sont passées pour arriver à cette production 
massive. Il faut aussi signaler que des œuvres magnifiques sont produites. Bravo à tous ces 
acteurs de l’ombre ! 
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La panure –ou la chapelure- est une nourriture très appréciée et très demandée. Les 
sections en ont produit 15,7 tonnes en 2014. Les deux champions sont Brest et Guingamp qui 
en ont mis plus de 12 tonnes en bidon. Ascain-Saint Pé, Compiègne et Orsay en conditionnent 
aussi quelques tonnes. On ne peut qu’encourager vivement cette mobilisation pour une 
récupération bienfaisante de nos surplus qui finiraient à la poubelle. 

La nourriture a représenté, en 2014, 58 % du contenu de nos conteneurs (62 % en Mars 
2015 à destination de Madagascar, 72 % fin Avril à destination de Haïti avec, dans les deux cas, 
environ 2,8 tonnes de panure). L’achat de lait en poudre à des conditions intéressantes est 
devenu difficile et rare.  C’est donc sur les sections que repose l’approvisionnement, notamment 
grâce aux collectes alimentaires qui sont essentielles. Les sections d’Orsay, Toulon, Ascain-
Saint Pé, Nantes, Compiègne… organisent des collectes alimentaires. La section de Brest 
obtient des tonnes de marchandises auprès de la Banque Alimentaire du Finistère. Toutes les 
sections sont invitées à étudier les possibilités de collecte de nourriture. Nous ne sommes pas 
les seuls mais en choisissant avec discernement le magasin et le moment, nous pouvons 
trouver notre place. 

L’organisation des activités pour la collecte de fonds varie relativement peu d’une année 
à l’autre. Ce n’est pas anormal puisque chaque section privilégie son savoir faire et ce qui 
marche le mieux, compte tenu de son environnement. 

 
La vie des sections 

Les sections sont le bien le plus précieux d’Appel Détresse. C’est l’engagement des 
bénévoles et sans doute aussi leur renouvellement qui conditionnent la pérennité de notre 
Association. 

La jeune section de Theix était représentée à l’AG par quatre personnes. Jeannette 
Ressot nous a expliqué de vive voix ses motivations. Elle a concrétisé l’intention maintes fois 
exprimée de créer une section dans la région de Vannes avec l’aide du Rotary. Pour l’instant, la 
mobilisation concerne surtout les adhésions. La section de Theix-Pays de Vannes est une jeune 
pousse, il faut lui laisser un peu de temps pour que sa croissance s’affirme. Jeannette a incité, 
avec fougue,  l’assemblée à se mobiliser et à aller de l’avant.  

La section de Perpignan prend un nouveau départ. La transition a, certes,  occasionné 
un fléchissement de l’activité mais la motivation pour en assurer la relance est bien affirmée. La 
nouvelle présidente est la maman de deux très jeunes enfants avec autour d’elle une équipe 
relativement jeune. C’est un bon signe que la jeunesse prenne une part active dans Appel 
Détresse. 

A Guingamp, on ne manque pas d’énergie non plus. La production de la chapelure –
autre nom de la panure- et la confection des couvertures marchent très fort. Des fins limiers ont 
réussi à collecter 32 machines à coudre. Dans ce coin de Bretagne, on sent une grande réserve 
d’énergie. Pour la première fois, nous avons vu arriver en 2015 une douzaine d’adhésions et de 
dons. Bienvenue à ces nouveaux venus qui sont de « vieilles connaissances ».  

Quelques sections n’ont plus vraiment d’activité et se contentent de recueillir des dons 
auprès de fidèles donateurs, ce qui n’est pas déjà si mal. A Campbon, une vingtaine de 
personnes sont venues voir le film sur Madagascar. Le contact a été rétabli avec le petit groupe 
d’Aix-en-Provence. Nous ne voulons oublier personne. 
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Quelques nouvelles d’Outre Mer 
 
Madagascar 

A Madagascar, l’actualité du début d’année a été la surabondance de pluie avec parfois 
des vents très violents. En certains endroits, centre NRJ par exemple, il a fallu vivre les pieds 
dans l’eau pendant plusieurs mois, les clôtures et les bâtiments ont eux aussi beaucoup souffert. 
Force est de constater que bon nombre de pays très pauvres doivent subir très régulièrement 
les aléas climatiques qui rendent leur situation encore plus précaire.  

Nous avons appris le départ prochain du Père Ephrem qui va rejoindre le séminaire de 
Diego-Suarez où il formera de futurs pères spiritains avec l’objectif d’en faire des missionnaires 
au service des populations les plus démunies, particulièrement les jeunes. Nous lui disons un 
grand merci car il a pris avec facilité et efficacité la suite de Sœur Francine. Nous lui savons gré 
d’avoir su accueillir et mettre en contact tous ceux qui voulaient rendre visite ou agir auprès de 
la population malgache. Le Père Joël prend la suite, il a le même souci de venir en aide aux 
jeunes de la rue et le même sens de l’accueil. Nous sommes heureux de faire désormais équipe 
avec lui. 

L’aumônier de la prison de Morondave nous a également annoncé son départ après 
seulement quelques mois dans cette affectation. Nous attendons de connaître le nom et les 
coordonnées de son successeur pour rétablir le contact. 

Durant le premier semestre 2015, nous avons eu de nombreux contacts avec la Sœur 
Jeanne d’Arc à Morondave. Les sœurs Jeanne Delanoue sont spécialisées dans la prise en 
charge des handicapés moteurs ou mentaux, de tuberculeux, et de quelques vieillards. Face au 
faible effectif de ceux-ci, nous avons réduit sensiblement notre aide cette année. Il se trouve –
coïncidence- que l’activité repart. Nous allons donc être amenés à revoir notre position. 

Nous avons contribué à financer partiellement un nouveau matériel de radiologie pour le 

dispensaire de Morondave. L'appareil a été commandé fin avril, mais il faut 2 mois de transport 

car il vient d'Europe.  Son  installation est espérée pour le début juillet. 

Guinée 
En Guinée, le virus Ebola a malheureusement fait l’actualité. L’intensité a baissé mais il subsiste 
des foyers comme il est précisé sur un message en annexe. 
Le Père Igbé vient lui aussi de nous annoncer son départ. Il va venir en Europe, précisément en 
Grande Bretagne, où lui est confiée une mission très spécifique au sein de milieux multiculturels. 
Merci à lui qui a été notre interlocuteur tant pour la prise en charge annuelle d’un conteneur que 
pour le financement de quelques écoles. 
Le Père Jean Sibout doit venir en France durant l’été prochain. Il nous fera un point sur ses 
actions de prédilection : l’aménagement continuel des bas-fonds, la multiplication des sources 
améliorées, les équipements d’hygiène. 
 
Cameroun 
A Banétim, le Père Kamga attendait avec impatience notre décision concernant l’aide demandée 
pour la réfection d’une école. Finalement,  Il a choisi, avec les conseillers qui l’entourent et en 
accord avec nous, de donner la priorité à la construction d’un puits, le problème de l’eau potable 
étant vital pour la population.  Il nous écrivait le 28 Mars : « Pour le moment, le puits est déjà 
creusé, près de 22 mètres. Les techniciens en ont déjà élevé et coulé le dessus. Le château est 
en cours de construction autour du puits. Le support des robinets (j’ignore le nom technique) est 
déjà construit, avec un petit bac ou puisard de rétention d’environ 100 litres.  
Les techniciens sont actuellement à la recherche d’une pompe à moteur électrique assez solide 
et d’une bonne cuve de 1000 litres. Les dépenses sont vraiment au dessus des estimations, 
mais le peuple tout entier se réjouit. Vous voyez vous-même la joie sur les visages de quelques 
uns qui apparaissent sur l’une ou l’autre photo. »  Il poursuivait le 15 Avril : « la bénédiction de 
ce bel ouvrage a eu lieu ce soir à 17h comme prévu face à une grande masse de chrétiens et 
d’élèves venus y participer. Un moment historique, celui où l'eau a jailli des robinets! Encore 
MERCI à tous nos Bienfaiteurs! » La réactivité du côté de Banétim est remarquable. Entre le 
versement des fonds et l’inauguration, seulement deux petits mois. 
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Tohoun 
Une équipe de scouts va rejoindre Tohoun en Juillet prochain par l’entremise de la section 
d’Orsay. Tout est fait pour qu’ils puissent participer au déchargement du conteneur qui est parti 
de Compiègne le 4 juin. A l’arrivée, ils ne vont pas chômer puisque le frère François Millin leur a 
préparé un programme de travaux : creusement d’une tranchée et mise en place d’une 
canalisation pour acheminer l’eau dans les bâtiments, peinture des portes restées sans 
protection, mise en place de moustiquaires alu, enlèvement des poteaux électriques le long de 
la route et  récupération des câbles électriques. Appel Détresse a financé l’achat de fournitures 
à hauteur de 600 €. 
 
 Haïti 
Le 22 Mai, nous avons reçu la visite de Sœur Christiane dans les locaux de Nantes. Elle est la 
provinciale des sœurs de Saint Joseph de Cluny à Haïti. Cette congrégation gère, dans ce 
pays, une douzaine d’écoles et deux dispensaires. Via nos envois de conteneurs, elle reçoit 
régulièrement des livraisons de marchandises et un peu de nourriture grâce, on peut le dire, à 
l’implication intense et efficace d’une famille nantaise. Nous avons financé l’achat de 
médicaments en 2014. Sœur Christiane a exprimé sa gratitude pour toute l’aide qui leur est 
apportée.  Elle nous a éclairés sur l’organisation « Food for the Poor’s » qui est une organisation 
catholique dirigée, sur place, par une responsable haïtienne. Cette structure joue un rôle 
important dans la réception des conteneurs. Les vrais pauvres, nous a-t-elle dit, savent attendre 
le temps qu’il faut pour obtenir ce dont ils ont le plus grand besoin et qu’ils ne peuvent trouver 
par ailleurs… 
 
 
 
Vous trouverez en annexe quelques témoignages de nos correspondants. Tous nous ont 
remerciés pour les financements accordés. Face aux difficultés particulières rencontrées par les 
uns et les autres, ils sont plusieurs à signaler combien la nourriture trouvée dans les conteneurs 
a été pour les populations aidées un apport essentiel. 
 
 
Il reste quelques semaines avant la période de vacances. Je vous adresse tous mes 

encouragements pour vos actions à venir et vous assure de mes sentiments cordiaux. 

 

 

Joseph Orain 
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Annexe 1 : Des nouvelles de Guinée, via le Père Igbé 
 
 

D’abord, quelques remerciements pour le conteneur 
Recevez nos sincères remerciements pour les dons en nourriture et fournitures qui ont été 
transmis par le Père IGBE,  Curé de la paroisse de Saint Jacques de Lambanyi Conakry. 
Nous avons un internat de 50 filles de 5 à 16ans. 
Ces vivres nous aident très bien surtout en ce temps où notre pays passe un moment difficile 
par cette maladie EBOLA ; certaines de nos enfants n’ont pas les goûters et les fournitures ce 
qui nous permet de leur venir en aide. 

Nous sommes très reconnaissantes pour ces dons.  Boffa, 4 Février 2015. 
 

Actualité Féminine en Guinée (AFEG) 

=============================================== 

   Centre d’Accueil Source de Vie 
 
 
  
             
 

 Conakry, le 10 décembre 2014 
 
 
L’Administration du Centre d’Accueil Source de Vie  au nom L’ONG Actualité Féminine en 
Guinée (AFEG),  vous remercie  du  don que votre Institution à bien voulu faire à nos  enfants à 
travers le Père IGBE. 
 
Centre d’Accueil Source de Vie, ravi de ce geste qui n’est d’ailleurs pas le premier, réaffirme son 
engagement à œuvrer  toujours pour le bien être des enfants en situation difficile et se met a 
votre entière  disposition pour toute collaboration allant dans le sens de l’amélioration des 
conditions de vie des enfants en guinée.               Jacqueline Sia Tolno 
 

Le 29 décembre 2014 
Objet : Remerciements - Foyer de l’Espérance  à l’attention d’Appel Détresse 
             

Suite à la dernière distribution de vivres (lait, chapelure, biscuits, yaourt, semoule, 
riz et cartons de vêtements), nous avons le plaisir de vous assurer que sans ces vivres, 
nous ignorons ce que seraient devenus les enfants du Foyer de l’Espérance….Nous 
étions dans une grande détresse et il ne restait plus rien à manger…. Aussi, suite à 
l’arrêt des subventions de nos Partenaires  étrangers, nous n’arrivons plus à assurer 
l’entretien des infrastructures du Foyer.  Cette distribution ne pouvait mieux tomber. 
Nous tenons  à vous en remercier très sincèrement.                  Emile G. SAVOEDA          
Coordinateur National 

 

Le message du Père Igbé annonçant son départ 
Nous vivons toujours avec la réalité de la maladie à virus Ebola. La joie aujourd'hui est que toute la 
Région Forestière est déclarée comme 'Ebola free' Il y a toujours les lieux menacés tels que Dubrika 
à 45km de Conakry, Coyah à 50km de Conakry, Maaférinya à 60km de Conakry et Forecariah, a 
80km de Conakry.  
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Autre réalité, Il s'agit de la tension politique. C'est vrai que depuis l'élection de Alpha Condé, les 
guinéens attendent toujours les municipales mais que faire? Chacun a sa vision et même s'il faut 
contourner la constitution pour y arriver, cela est considéré salutaire! 
 
J'ai fait un tour des foyers il y a une semaine de cela. Au foyer de l'Esperance, ca va. Il y a des 
travaux de réfection des toilettes, les tables et les chaises pour l'école sont déjà fabriquées. 
 
Au foyer Source de Vie, les enfants vont bien. Certains orphelins ont été adoptés, les autres restent 
sur place et ils attendent! 
 
A CASOG, j'ai longuement échangé avec le directeur. Il y a des problèmes mais il les maitrise! 
 
Me concernant, je ne sais pas comment vous allez accueillir ces nouvelles mais il faut oser dire. Au 
bout de dix années de service en Guinée, mon supérieur et son conseil m'ont confié une nouvelle 
mission dans un milieu multiculturel en Grande Bretagne. Je dois donc quitter la Guinée à la mi-juillet 
au plus tard. 
 

Le prochain conteneur était prévu pour mi-décembre. Nous souhaitons avancer la date, si 
c’est possible car il y a de gros besoins à très court terme…  

  
 

Annexe 2 : les inondations à Madagascar 
 

Le rapport du Centre NRJ reçu en Mai 
 
« On dit que depuis 50 ans, nous n’avons pas eu autant d’eau en si peu de temps. Tous les 

canaux, rivières et barrages ont débordé. Certains cassés par la crue, d’autres ouverts 

volontairement pour éviter le pire. Les plaines d’Antananarivo et des régions environnantes 

inondées parfois sous deux mètres d’eau. L’on imagine difficilement l’impact pour la population. 

On a parlé d’une centaine de milliers de sans abris. Et l’affaire n’est pas terminée. Certains sont 

encore sous des tentes en attendant une solution durable. En sortira-t-il une seulement !!! 

 

Après les grosses pluies, nous ne voyons pas beaucoup de réactions. Les politiques sont occupés 

à la politique. Le sort des pauvres et des petites gens ne semblant pas être leur premier souci. 

Tanà n’a jamais été aussi sale. Des ordures partout qui s’accumulent depuis plusieurs mois sans 

que personne ne lève un doigt. Ce qu’ils trouvent aujourd’hui très important et urgent à faire en 

revanche, c’est de détruire les cases des pauvres gens construites illicitement sur des canaux 

d’évacuation et sur des dalles. 

 

Pour ce qui touche directement nos centres. Dès la première pluie de janvier, l’eau a monté à vue 

d’œil dans la mare à canard jusqu’à remplir le caniveau et rentrer dans la maison d’où elle n’est 

plus sortie qu’en mars après quelques semaines de beau temps. Au gîte de nuit, nous avions de 

l’eau jusqu’à 40 cm de profondeur dans la cour. 

Les enfants ne pouvaient plus y accéder et nous avions organisé toutes nos activités sur le terrain 

de basket et la cour du centre, et ce jusqu’à la rentrée de Pâques. 

Néanmoins, le gîte de nuit n’a pas arrêté ses activités et, au contraire, nous avons vu son effectif 

gonfler quelque peu. 

 

Au centre Vonjy, nous avons eu des dégâts finalement assez importants. Plus de 30 mètres de 

clôture traditionnelle (tamboho) s’est effondrée. Il s’agit de la partie qui n’a pas été refaite 
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encore. Nous avons aussi une menace d’éboulement de terrain du côté de la cuisine. Des travaux 

ont été entrepris dès que le temps nous le permettait. A l’heure où nous parlons, la réfection de la 

clôture est terminée. Donc les vols de légumes se sont aussi calmés au centre Vonjy. Nous 

sommes aujourd’hui en train de terminer le montage d’un mur de soutènement de 12 mètres de 

long près de la cuisine des enfants avec la participation des voisins qui en bénéficient également.. 

 

Au centre NRJ, l’accumulation et la stagnation de l’eau dans nos locaux nous ont également 

obligé à entreprendre quelques travaux. Tout le rez de chaussée de l’ancien bâtiment est 

maintenant carrelé….. » 

 

Sœur Odette, quartier de Tsaramasay (Mars) 

« Nous commençons à faire les réparations après la grosse pluie : faire la peinture un peu partout, 

changer ou réparer quelques fenêtres au Centre, vérifier les toits ... actuellement, la pluie nous laisse du 

beau temps, il pleut moins. Nous avons du beau temps, une chaleur très accablante : les chapeaux sont 

appréciés. Les sinistrés sont encore sous des tentes parce que l'odeur de l'eau sale dans leurs maisons 

n'est pas bonne pour la santé. 

  

 Mille mercis à votre attention,  tout le monde est heureux d'avoir quelque chose à manger, c'est la 

nourriture qui manque de plus en plus. Au marché, les prix montent beaucoup : le riz, par exemple,  

coûte 1 800 à  1 900 Ariary le kg, avant, c'était à 1 200 et 1 400 Ariary le plus cher. » 

 

Sœur Valérie au dispensaire de Morondave (Février) 
« Avec toute cette période de mauvais temps, beaucoup de choses ont été abimées et en 

particulier le matériel électrique à cause de l'humidité. Ce matin, notre vieil appareil radio a 

refusé de s'allumer…. 

Merci pour le dernier conteneur avec beaucoup de produits alimentaires qui partent vite 

actuellement à la suite du mauvais temps, beaucoup de familles ont perdu leurs biens. » 

 

Rodolphe et  Myriam que nous aidons depuis cette année 
« Nous vous sommes très reconnaissants de l'effort que vous avez fait pour avoir ce financement 

pour nous (1.000 € pour un financement de petits déjeuners). Soyez rassuré, nous essayerons de 

faire le maximum avec ce financement. Pour le moment, nous avons déjà commencé le petit 

déjeuner. Les 15 kg de panure ont suffi pour 2 petits déjeuners de 440 enfants.  

Le cyclone n'a pas eu tellement de dégâts directs sur notre quartier et ses environs; mais la plupart 

des foyers sentent lourdement ses impacts dans la vie quotidienne. Tout cela pour nous dire à 

quel point votre apport nous est beaucoup cher. » 
 

Annexe 3 Messages divers 
 

 

Un message de Sœur Victorine Agbo (Togo), Avril 
« Merci encore pour l'aide que vous nous portez surtout en alimentation et vêtements. 
Car les moments que nous traversons sont très durs. Mais grâce à vous,  nos enfants 
mangent et s'habillent confortablement. » 
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Le Fère Bernard Collignon à port de Paix – Haïti 
« Maintenant, les choses sont claires : c'est moi qui m'occupe des relations avec APPEL 
DETRESSE. Donc, c'est moi qui répondrai à vos courriers et qui ferai les rapports. Il ne faut pas 
croire que nous n'avons plus besoin d'APPEL DETRESSE. L'apport de l'association dans le 
contexte de Port de Paix est très important pour nous et nous serions bien embarrassés si cet 
appui prenait fin. Car la situation économique à Port de Paix se dégrade. Des signes évidents le 
démontrent : fermeture des markets (supérettes), fin des vols entre Port de Paix et Port au 
Prince, bidonvillisation de certains quartiers…. » 
« …. Du temps de Mme Tournemire, nos écoles de la Tortue recevaient quelque chose pour les 
cantines. Puis les personnes ont changé à APPEL DETRESSE et à la Tortue, et la Tortue a 
disparu des listes. C'est bien regrettable car là-bas se trouvent les pauvres d'entre les 
pauvres. » 

Avec notre accord, les frères ont utilisé une petite partie des fonds que nous leur avons 
versés pour venir en aide aux enfants de La Tortue. 

 
 

Sœur Marie-Thérèse Christophe à Carice (Haïti), 1er Avril 
 

 « Pour le CTBV j’ai pu trouver quelques sacs de riz par Food For the Poor. De temps en temps  
nous avons pu donner  un petit plus aux enfants. Nous n’avons toujours rien reçu de PAM. Mais 
grâce à vous ils ont eu quelque chose à manger chaque jour : du riz ou des macaronis. Le lait est 
réservé pour ceux qui sont en malnutrition. 
 
En septembre 2013 nous avons fermé la classe des trois ans  à Larose par manque de 
participation des parents. Cette année, même si nous n’avons pas pu ré-ouvrir la classe,  nous 
avons eu plus d’inscriptions. En revanche nous n’avons qu’une classe de cinq ans. Les parents 
cherchent les écoles moins chères et ils espèrent les subventions pour les classes suivantes. » 
 
 


